
Béziers, le 5 Septembre 2010

Psaume 23 
Psaume de David. 

L’Éternel est mon berger. Je ne manquerai de rien.
Il me fait reposer dans de verts pâturages, Il me dirige près des eaux paisibles.

Il restaure mon âme, Il me conduit dans les sentiers de la justice, A cause de son nom.
Quand je marche dans la vallée de l’ombre de la mort, Je ne crains aucun mal, car tu es avec moi : 

Ta houlette et ton bâton, voilà mon réconfort.
Tu dresses devant moi une table, En face de mes adversaires ; 

Tu oins d’huile ma tête, Et ma coupe déborde.
Oui, le bonheur et la grâce m’accompagneront Tous les jours de ma vie, 
Et je reviendrai dans la maison de l’Éternel Pour la durée de mes jours.

Ce psaume 23 est très rafraichissant. Il respire une véritable force (une force qui nous manque peut-être trop souvent): une 
assurance dans chacune de ses affirmations. Ce ne sont pas juste des affirmations théologique en l'air. Ces mots semblent  
décrire la plus concrète des réalités pour David.
Le plus impressionnant peut-être: David parle au présent. Autant de constatation simple sur sa vie et l'état de sa relation  
avec Dieu. Comment David peut-il exprimer une telle insolente assurance?
David a simplement une confiance pratique en Dieu, une confiance qui transpire tellement de ces versets qu'elle leur 
donne une force paisible irrationnelle que rien ne semble pouvoir perturber. Une stabilité et une proximité qui nous font  
tant défaut dans nos tracas quotidiens. Cette confiance stable est une manifestation directe de la Foi de David.
David s'appuie sur tout ce que Dieu est dans sa vie. Pas de déclarations intellectuelles ici, mais des observations qu'il tire  
de son vécu. Chacune exprime sa situation à chacun de ses pas.

Pouvons nous, comme lui, affirmer sereinement notre confiance en Dieu? Oui nous le pouvons. Il nous suffit juste de  
trouver les mots justes comme lui. Alors que pouvons nous affirmer? Tout le monde n'est pas poète...
Pourtant notre foi peut s'appuyer sur quelques affirmation sûre. Quel est le contenu de notre foi? 
Après ces lignes, j'aimerais que nous puissions repartir avec sur nos lèvres au moins ces quelques réalités fondamentales 
sur lesquelles nous pouvons nous appuyer. Qu'elles puissent devenir concrète!
Comment les distinguer?

Croire des grands principes théologiques?
On  peut  comprendre  ces  quelques  points  que  je  vais  évoquer  comme  des  vérités  théologiques  que  vous  avez 
probablement apprises. Pourtant rien n'est moins évident que de faire descendre ces mots de 27cm (entre notre cerveau et  
notre cœur). La vie de tous les jours se charge elle-même de marquer une nette cette distance pour notre foi entre une 
connaissance théorique et une réalité pratique. Vient vite la lassitude ou la crispation sur tel ou tel aspect de notre vie  
spirituelle (dans nos dogmes ou dans nos attitudes). Nous sommes tous concernés: c'est la tendance naturelle de chacun  
(Marc 14.38).
Les difficultés de la vie se chargent de distinguer pour nous entre notre connaissance théorique de Dieu et sa réalité 
pratique dans notre vie: dès que nous passons d'une simple reconnaissance de la vérité à l'application personnelle  
et sincère de notre foi la tempête commence à souffler autour de nous en nettoyant les fondements véritables de  
notre foi...

Ou exprimer une réalité bien concrète pour nous?
Voici, pour s'étalonner, se repérer et en être bien sûr, des éléments sur lesquelles notre foi se fonde pratiquement:  autant de 
promesses non pas pour notre futur mais pour notre présent. Notre foi se fonde sur...

• Ce que Dieu est pour nous  
– un sauveur

Romains 5.1-2: « 1  Étant donc justifiés en vertu de la foi, nous sommes en paix avec Dieu par notre Seigneur Jésus–Christ ;
2   c’est par son entremise que nous avons eu, par la foi, accès à cette grâce dans laquelle nous nous tenons, et que nous  
mettons notre fierté dans l’espérance de la gloire de Dieu.
→ Il est venu là où nous étions et nous sommes maintenant réconciliés avec Dieu.
Dieu est celui qui est venu une fois pour toutes nous tendre la main et nous sauver.
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– un père
Galates 3.26-28, Paul le déclare tout net: « 26  Car vous êtes tous, par la foi, fils de Dieu en Jésus–Christ.
27  En effet, vous tous qui avez reçu le baptême du Christ, vous avez revêtu le Christ. 28  Il n’y a plus ni Juif ni Grec, il n’y a  
plus ni esclave ni homme libre, il n’y a plus ni homme ni femme, car vous tous, vous êtes un en Jésus–Christ.
Romains 8.15-17 il ajoute très concrètement: « 15 En effet, vous n’avez pas reçu un esprit d’esclavage, qui ramène à la  
crainte, mais vous avez reçu un Esprit d’adoption filiale, par lequel nous crions : Abba ! –– Père ! 16  L’Esprit lui–même rend  
témoignage à notre  esprit  que nous  sommes enfants  de Dieu.  Or si  nous sommes enfants,  nous sommes aussi  héritiers :  
héritiers de Dieu, et cohéritiers du Christ, s’il est vrai que nous souffrons avec lui pour être aussi glorifiés avec lui. »
→ Nous sommes devenus ses enfants, enfants du Dieu tout-puissant. Nous sommes de son sang.
Même si ça dépasse notre entendement, nous pouvons reconnaître le Dieu tout-puissant et créateur pour Père, par 
son Fils.

– un berger
Jésus affirme que concrètement (Jn10:27-28): «Mes moutons entendent ma voix. Moi, je les connais, et ils me suivent.  Et  
moi, je leur donne la vie éternelle ; ils ne se perdront jamais, et personne ne les arrachera de ma main.»
→ Il nous guide et nous conduit. La parabole du bon berger l'illustre bien.
C'est à nos côtés, chaque jour, que notre berger nous accompagne et nous protège.

• Ce que nous sommes  
Ce qui est sûr c'est que nous sommes de nouvelles créatures en Christ. C'est vrai, on peut peut-être le ressentir moins à 
certains moment: notre vieille nature veille!
Mais rappelons-nous que notre foi ne se fonde pas sur notre valeur personnelle ou sur l'image que nous avons de 
nous-même. Elle se fonde  sur ce que Christ fait pour nous: c'est Christ qui fait de nous quelque chose de nouveau 
(notez comme à chaque fois notre identité dépend de Lui):

Romains 6.1-7 →  Nous sommes morts au péché. Nous ne lui devons plus rien. 
nouveau (4) = quelque chose qui n'existait pas avant = accepter une vision transformée sur notre situation

Romains 8.9-11 →  Notre vie en Christ (notre nouvelle nature) ne s'éteint pas. 
Elle perdure au delà de notre ressenti du moment. Nous n'arrêtons pas d'être le lieu où Dieu fait quelque chose de nouveau  
même lorsque nous retournons au travail ou nous partons en vacance.

Jean 15.15 → Dieu m'appelle son ami et (16) son collaborateur.
Marcher avec Dieu ce n'est un état statique: nous participons activement à l'œuvre de Dieu dans notre vie et dans le  
monde.

1 Corinthiens 2.11-13: →  Dieu m'assiste personnellement chaque jour pour que ma foi se fortifie.
Ne négligeons pas l'aide concrète et quotidienne de soutien et de conseil qu'est l'Esprit de Dieu, Dieu à nos côtés. Au delà 
des débats, c'est un allié très présent et indispensable pour tous les chrétiens.

Si nous voulons marcher par la Foi, appuyons là sur des affirmations claires. Et qu'elles deviennent réalités pour notre  
quotidien. Avoir la foi c'est avoir confiance en elles dans les petits détails comme dans les grands mouvements de notre  
vie. Marcher par la foi c'est de voir chacune d'elle devenir un peu plus chaque jour une évidence pour nous, ensemble. 

Car rappelons-le: nous sommes appelés, en tant qu'église à développer notre foi ensemble. Dans les jours et les mois à  
venir, quelques soient nos activités, nos relations, nos bons comme nos mauvais moments, notre foi s'aguerrira chaque  
fois  que  nous  nous  appuierons  avec  assurance,  au  présent  (chaque  référence  ici  est  au  présent),  sur  une  de  ces  
affirmations.

 Je vous invite à prendre le temps dans les mois à venir d'associer les bénédictions concrètes que Dieu vous montre avec  
les vérités que nous venons de citer. Et il y en aura d'autres. Capitalisons ce que Dieu nous révèle (notez-les: c'est une  
précieuse autoformation théologique). Cet effort simple donnera plus de consistance et de fermeté à votre foi, pour que  
nous puissions tenir ferme, ensemble, dans les tempêtes.

Il est bon de se rappeler ces fondements pendant ces semaines de préparation. Il est bon de nourrir ce qui transforme  
notre vue. C'est par ce prisme que nous verrons Dieu agir cette année. C'est en les découvrant concrètement que nous  
verrons notre vie transformée. Saisissons les comme David l'a fait dans le Psaume 23  ruminons-les jusqu'à ce qu'elles  
nous appartiennent vraiment.


